
Sté. Cécile. Nos aînés se promnettaint beaucoup déf'endrel le coniquérant et Mr Ler)lanc pour l'rw
de plaisir, et même le bal futur leur faisait ou- tenr. Tous de ix emnployèrei.t les preus-eles plus
blier leur gravité habitueIle, quelques-ins essay- fortes pourleur cause, L'un nous transporta Bar
aieit d'avanie leak satepi. Mais; voilà qu'un évè~ les nombreux théâtres de gloire oh il nous fit voir
niemlent imuprévu, uni malheureux programme vint une foule de héros couronnés de lauriers et reve-
tout gâter Au grand désappointement de nos a- de l'habit, tandis quelesecond nous
mateurs de la dane, le bIl fat manqué et la tire fit passer en revue tous lem grands orateurs depuis
dutm manger l'après.midi. Il ne s'agisait i Plus D)emnothènies. j usqu'à O'conniell, qui par son élo-
ni moins que d'une soirée mnagiquie, donnée par quence ent.la gloire de délivrer a, patrie de l'ma
Mr. Girardi. Inutile de vous dire que ctte soirée mense oppression qui pesait sur elle. Tous deux
iluti fut trsagéblmis surtout à nos deux eaptivèrent nos buffr-ages et nous attendons.avec
confrères F. et G. qui se font encore claquer fl n iét la déisio de nos juges,
langue lorsqu'on leur demanide si le vin était bont. *tixéý'l éý in(nsjtgs

UN~1 n e deuau4e~ leviiiêtJeudi 2 Dec. Comm> e Mr. Le Directeur nous
Mardi le 30 Nov. Depuis longteips ce jour &ii '.)IQIICo n Mr Le Diecteur ou

était l'objet des plus ardents désirs de cinq( aspi- .'vi .noc .asl ,aie rcdne i
11ous fit la distribution de, inisignes acadéiques.ranits au 4acerdoce. En ce jour Mgr Racine évê-

que deSherbrook demandé par Mgr. l'Evêque élu Mais pour des rasons particulières l ne put y
de St. Hyachithe, devait leur conférer les Ordres. ;ivoir de sai c- ce jor-'Î.

Après quelques paroles dans leFquelles Sa Grn .i Le prince E. premier miinistre di domaine de
dear fit voir la sainteté de la vocation à laquel. la paresse vieit d'envoyer une lettre au prhice C.

le ils étaient appelés, M. M. 0. Leduc, P'. Côté, Nonchalantin, dus laquelle il ronpt complète-

Brnard, Rainville et Petit, furent promus au ment avec son Altesse. La lettre est ams conçue:
acordoce. C. Je t'envoie cette lettre, pour te lire que je

Après l'office, toute la commimanté était e' es et que tiu n'as pas besoin de venir

émoi, des grupes se formaient et o parlait forte- me demander la paix, je ne la ferai jamais.
nent de congé ; deux Rhétoriciens snit députés, Signé.
mais ils se fo nt attc-ndre. La eloebe sonne pour E. Premier inMistre du domaine de la Ptresse,
l'étude ; alors pits d'un tourne vers la porte de A S. M
la récréation des yeux remplis de crainte et d'esA
péranice. Cependant il fallut monter. Après le
dinier, nos 4eux or«teurs sont renvoyés auprès des Aurons-nous la côte? Question immense dont

cette foi-ci ils obtinrent l'objet de leur les intéressés attendent impatiemmentla soluition.
demande, nais non sans avoir employé toute la Jeudi le 9. Malgré la neige, le Rink est $illon-
for-c de leur élu ience. né en tous sens par de nonibreux patineurs.

Jeuidi 2 Dec. Nous accompagnions A'la gare du Cédant aux instances et aux ohjuirgations de ses
chemin de fer le corps de notre infortuné confrè- confrères attristés, le dernier dee mathématiciens
re, Prime Brodeir. victine les fièvres typhoïdes. ( par la date de rentrée ) a fait son apparition
Pendant qutelquie jour's, nous avions entretenu au milieu de nous, hier, à 3j P. M.
l'espérance d'une prochaine guérison lorsqn'une M. Boivin, prof- de Mathmatiques est à la Pré-
dernière crise le fit succomber Mardi soir. sentation, occupé à précher le Jubilé.

Jeuidi 25 Nov, Une fule compacete d'auditeursecea
encombraient notre salle littéraire, car quelques
jours auparavant le bruit avait circulé qu'une dis.. ie, 9eDaimrue peite ai o r. aaire au

ussion devait avoir lieu, eiae yoenait marquela iied hd r lkr ìÊ
.li ,4 8i o i i .ev a i t a v o i r l i e u . f ein a i r e . C e m o n s i e u r t i n t p e n d a t p r s d d e x h e u e s , sIl s'agissait de savoir; Quels triomphes sont les d

pis glorieux, ceux dit conquérant oi ceex de l'o- dignement iecond par notre habite-pianiste Mr.Béiae e par
rateur. I appartenait à deuix philosophes andae qui dans les intermèdes ft entendre plusieurstie

ea faisde a sancece ourlà.Aussnou nefû-son ample répertoire, et cela avec un sucès qui tétuoigne beau.lsfasde la séance ce jour-là. Aussi nous ne fl-.
ries pas surpris lorsque Mr. Chabot se leva pour "enfaveur des Mrs. qui la composent, et du mat habie

qu la diige.


